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Journées d'amitié à La Louvière
Comme chaque année, nos amis belges des Sta¬
rs V ont tenu Leur Assemblée générale le dernier

dimanche du mois d'avril, ainsi qu'il est prévu
d3ns les statuts de leur Amicale.
Ce rendez-vous annuel avait été fixé pour 1971
La Louvière, ville importante du Hainiut. appelée
immunément la Capitale du Centre.
Suivant une tradition déjà ancienne, une déléga¬

tion, plus étoffée que d'habitude, représentait notre
Amicale à dette "manifestation de l'Amitié. La carac¬

téristique principale de cette délégation était d'être
très diversifiée sur le plan géographique. Outre les
délégués du Conseil d'Administration : le Président
LANGEVIN, YIALARD, YVONET et Mme, ROSE
elle comprenait, en effet, un groupe de Vosgiens :
JEANGEORGES, WELTË et Mme, RËMY, tous de
La Bresse, HERMANN et Mme, de Saint-Dié, puis
un Bourguignon, l'Abbé BONICHQN, curé-doyen de
St.-Jean-de-Losne (Côte-d'Qr), un Nordiste : RO¬
SEAU, de Lille, et enfin des ressortissants de la ré¬
gion parisienne : Mme FILLON, ALADENISE et
Mme, ARNOULT (et Mme, soit au total 18 personnes.
Dès le samedi 24 avril, de nombreux congressistes

setrouvaient réunis à La Louvière où les attendaient
le Président ROLAND, l'organisateur local Martial
DEREAU, et biten entendu, notre délégué général
pour la Belgi/que Armand ISTA.
L'emploi du temps de l'après-midi comportait mie

visite au vaste et splendide parc de Mnriemont,
localité distante de La Louvière de quelques kilo¬
mètres.

Puis, cette journée du samedi se termina par un
dîner amical à l'Hôtel des Mille Colonnes, au cours
duquel nous eûmes le plaisir de converser longue¬
ment avec nos amis belges ISTA et Mme, GILLES,
le talentueux auteur du «Mont des Vaches» (dont
nous recommandons la jectîujre à peux qui ne se sont
pas encore procuré cet ouvrage), MATERNE et
DEREAU.

Le temps n'était pas spécialement favorable le
dimanche 25 avril, jour de l'Assemblée générale.
Mais la .pluie froide, qui tombait obstinément,
navaît pas découragé les Amicalistes belges qui se
«trouvèrent, très nombreux, à l'église St.-Joseph,
pour assister à un service solennel à la mémoire
de leurs camarades décédés. Au cours du service
religieux, notre ami le Doyen BONIGHON, ancien
Aumônier principal du Stalag VB, prononça un
Magistral sermon avec sa belle Voix de Bourguignon,
claire iet sonore. Il avait choisi comme thème l'im¬
portance de l'amour dans nos vies, ce qui l'amena
insister sur le devoir d'aider nos frères et de

Pratiquer la charité ientre hommes, ainsi bien sûr
P'entre anciens p. g.

A l'issue de cette cérémonie, clôturée par la Mar¬
seillaise et la Brabançonne, jouées aux grandes or-

ls> tous les participants se dirigèrent vers l'Hôtel
Ville où était prévue Une réception officielle par

® Collège des Bourgmestre et Echevins, suivie d'unMi d'honneur.
allocutions furent alors prononcées dans une

^nifique salle, au premier étage. Aux parolese bienvenue, exprimées par un Echevin, répondi-
teit tour à tour ROLAND qui remercia nos hôtes
6 leur cordial accueil et LANGEVIN qui se re'rou-
j'd presque en pays de connaissance puisque La
"ivière est jumelée avec la Ville de Saint-Maur.
H convient de signaler que durant toutes ces cé-

'eMomes, le drapeau français fut porté, avec beau-
1,111 P d'aisance et de dignité, par notre ami WELTÉ.

□
Lne brève accalmie facilita, ensuite, fort oppor-
""énient, le dépôt de gerbes de fleurs aux trois
juments de la Ville . celui du Roi Albert 1er.e'ti dédié aux Morts de 14-18 et enfin le monu-

j/'Ht érigé à la mémoire des Victimes de la guerre

Suivant le programme établi, tout le monde se
réunit, peu après, dans une salle du restaurant « Au
Drapeau blanc », pour prendre part à l'Assemblée
générale statutaire. Les débats furent menés ron¬
dement par le Président ROLAND, dont l'autorité
souriante ne se laisse pas déborder par des digres¬
sions inutiles. Après l'allocution de l'organisateur
Martial DEREAU, les rapports d'ADAN, secrétaire,
MAZUY, trésorier et DENIS, vérificateur aux comp¬
tes, le Président tira les leçons de la matinée, es¬
timant « qu'il sagissait d'un succès et d'une victoire
sur l'égoïsme ». Ensuite, il fit l'éloge d'Armand
ISTA, en déclarant notamment « qu'il était un pion
majeur de l'Amicale, qu'il incarnait le dévouement
et qu'il était pratiquement irremplaçable » (epini n
que nous partageons entièrement). En conclusion
ROLAND formula le vœu « que les contacts soient
maintenus et même intensifiés avec les amis fran¬
çais ! ».

C'est au cours du « banquet démocratique » (ter¬
me figurant sur le programme), servi dans une
autre salle du «Drapeau Blanc», que nous pûmes
atteindre un des buts principaux de notre voyage,
à savoir nous entretenir plus longuement avec nos
amis belges. A cette Assemblée de La Louvière,
il y avait, bien sûr, les habitués de ces sortes ,de
réunion, mais aussi d'autres qui ne viennent qu'ir¬
régulièrement et même quelques-uns qui venaient
pour la première fois.
A la faveur du repas, nous avons pu, ainsi, ren¬

contrer : le Président ROLAND — ADAN — ALE¬
XIS — BRABANT — RELMANS — BISTON —

CLOSE — COLLART — DAULIE — DENIS —

DEREAU — DESSART — GILLES — GUYAUX —

HAMBYE — HERMANS — ISTA — LEBRUN —

LEGRAIN — MARCHAND — MATERNE — MA¬
ZUY — Mme MEURICE — MILCAMP — PAQUET
PLASMAN — POURBAIX — SCORY — SEVRIN
STASSE — TONDEUR — TRANSON — TRICOT
TROMME — VANDENBORNE — VANDERBRUG-
GEN — VOS — WILMART — et plusieurs au'res
qui voudront bien nous excuser de ne pas les avoir
nommés.

A l'heure du dessert, JEANGEORGES fit un dis¬
cours fort bien venu et réclama une minute de si¬
lence à la (mémoire de Mme LANGEVIN, la re¬

grettée épouse de notre Président.
Enfin, quelques instants plus tard, WELTË, dont

les talents de chanteur et de diseur sont bien con¬

nus, égaya l'assistance par des chansons et des
histoires désopilantes.

Au soir de cette réconfortante journée, il était
facile d'en dégager les résultats. Il n'était, pour
cela, qu'à voir les visages détendus de tous ceux
qui ise séparaient à regrets. Par le nombre des par¬
ticipants, par la bonne ambiance qui régna cons¬
tamment, par l'excellente organisation — dont il
faut féliciter le responsable Martial DEREAU —,
ce rendez-vous de La Louvière peut être résumé
en deux mots : « succès mérité. »

On ne soulignera jamais assez l'utilité d'une pa¬
reille manifestation. Et une fois encore, nous avons

pu mesurer les effets bienfaisants de ces rencon¬
tres franco-belges.
Elles nous donnent l'occasion de nous replonger

dans un climat de fraternité qui a tôt fait de re¬
jeter bien loin nos soucijs journaliers et elles nous
permettent de retrouver, à intervalles réguliers, des
compagnons de captivité, avec qui nous partageons
tant de souvenirs communs.

C'est pourquoi, il paraît évident que le rassem¬
blement de La Louvière constitue un nouveau et

solide maillon de la longue chaîne d'amiftié qui
nous unît à nos amis belges.

Maurice ROSE.

CORSE 1
Dans le Lien du 15 Avril 1971 nous avons lancé

l'idée d'un Congrès National en Corse pour 1972.
Nous savions que notre projet rencontrerait au¬

près de nos amis un accueil favorable, de nombreux
amicalistes nous ayant fait connaître leur désir d'al¬
ler de nouveau en Corse jeu un voyage organisé par
l'Amicale. Aussi est-ce sans appréhen ien que nous
avions publié notre appel.
De nombreuses réponses nous sont parvenues.

Toutes parlent avec enthousiasme de leur désir de
participer à ce Congrès National en Gor.e. Parmi
elles nous trouvons des anciens congressistes de
1963 et de 1967 qui se souviennent des magnifiques
journées passées en compagnie de nos amis corses,
et beaucoup de nouveaux tentés par le voyage.

Le Bureau de l'Amicale Va donc maintenant étudier
sérieusement la question et nous vous tiendrons
au courant de la marche des opérations.

Nos amis corses, alertés par notre article, n'ont
pas attendu la demande officielle. Dès le 24 avril
notre ami Pierre MARTELLI, Président de la Sec¬
tion Départementale de la Fédération Nationale des
Plus Grands Invalides de Guerre, et délégué pour
la Corse de l'Union Nationale des Amicales de
Camps, nous adressait le message suivant :

Mon cher Président et Camarade,

Dans Le « Lien » du 15 Avril je lis avec infi¬
niment de plaisir que l'Amicale envisage de revenir
en Corse, en 1972.
Inutile idfe vous dire que mes camarades et moi-

même enregistrons cette initiative avec enthousiasme.

Soyez persuadé que nous mettrons tout en œuvre,
afin que votre séjour dans l'Ile de Beauté soit aussi
agréable que possible.

Dans l'attente de cet événement, croyez, mon cher
Président, à mes sentiments d'affectueuse amitié,

Pierre MARTELLI.

Comme vous le Voyez, nos amis corses nous at¬
tendent. Nous ne devons pas les décevoir. Dès que
la Commission d'organisation du Congrès National
197(2 sera mise pn fonction, nous nous mettrons
en rapport avec l'ami MARTELLI. Nous savons
déjà que nous sommes attendus, la suite n'est plus
que question d'organisation.

Nous rappelons que les camarades qui seraient
éventuellement candidats au voyage en Corse du
20 Mai au 28 Mai 1972 peuvent nous le faire con¬
naître le plus rapidement possible.
Et n'oubliez pas que nous avons tous en Corse

des amis P. G. qui nous attendent.
h. p.

Notre Vice-Président H. STORCK
au Congrès de Bayonne

L'L.N.A.C. organisait le 16 Maij, à Bayonne, la
Journée du Souvenir à laquelle assistait notre ami
Henri STORCK. De nombreux camarades du XB
participaient à ciette journée dont notre ami MAR-
VIER, Président des XB de Bordeaux.

Dans la matinée que séance de travail, présidée
par notre ami SIMONNEAL, a passé en revue tous
les grands problèmes P. G. et en particulier la rit-
traite à (60 ans pour tous ceux d'entre nous qui le
désirent.

A l'issue de la séance de travail les congressistes
se sont rendus au Monument aux Morts de Bayonne.
Après la Messe du Souvenir une réception était

offerte par la Municipalité et un banquet fraternel
a clôturé cette Journée du Souvenir dont l'organisa¬
tion fut en tous points parfaite.



LE LIEN

COURRIER DE L'AMICALE
Notre ami Pierre DARRIGUES, 14, rue Saint-Lazare,

Paris-9", adresse à tous ses meilleurs souhaits de santé
et si notre ami se terre — dit-il — dans un silence total,
ii n'en lit pas moins « Le Lien », même s'il se trouve à
dix mille kilomètres de Paris.

Notre ami Marcel DEFERT, Flogny (Yonne), envoie
ses cordiales amitiés à tous les anciens de l'Amicale.

Notre ami Fernand MONTIGAUD, Montberger (Cha¬
rente), transmet à tous les membres de notre chère
Amicale et à Inim lp* hnns vieux conaine Un knmmandnAmicale et à tous les bons vieux copains du kommando

à Hahn ses meilleurs souhaits de santé et de bonheur.

Notre ami Raymond BECKERT, 26, boulevard Charle-
rnagne, Nancy (M.-et-M.), que tous les anciens du camp
de Villingen connaissaient comme boxeur, vient d'adhé¬
rer à l'Amicale sur l'intervention de son vieux et Adèle
adversaire sur le ring, notre ami SCHONI. AAn de se
mieux faire reconnaître par les anciens du Stalag, notre
ami Raymond nous envoie son curriculum vitse d'an¬
cien K.G. : if|'

« Après une semaine passée au Camp, direction Kom¬
mando du terrain d'aviation de Peterhausen, près de
Constance. Après avoir malmené le caporal allemand,
je fus traduit devant la Commision de discipline alle¬
mande qui me gratiHa de : trois mois de cellule, au
pain et à l'eau, et trois mois de camp disciplinaire de
Heuberg où j'ai rossé un autre caporal allemand sur¬
nommé « La. Matraque ».

>■ De retour au Camp de Villingen, j'ai été affepté
chez les tailleurs, puis j'ai participé aux loisirs pour
tous, c'est-à-dire les combats de boxe avec mes cama¬
rades SHONI, EYMARD, FUSS, HERVTEUX et tant d'au¬
tres que j'ai entraîné, sans oublier ce brave PANKO-
WIACK (ancien adversaire de Marcel CERDAN) qui
fut mon adversaire au Camp. J'ai également fait partie
de l'équipe de foot-ball du Camp.'équipe de foot-ball du Camp.

« A tous les camarades qui me reconnaîtraient dans
ces lignes, j'adresse mon amical souvenir en espérant
avoir de leurs nouvelles, en particulier de HEUZEY,
CHAPELLE, SOLT, « Rébé GIRAUD » et, qui sait peut-
être, avoir la joie de les revoir.

« A tous mes amitiés les plus sincères. »
Bien sûr, tous les anciens du Camp, même ceux de

passage, ont encore en mémoire la belle silhouette spor¬
tive de notre ami BECKERT. Et nous comprenons fort
bien que « La Matraque » n'avait pas choisi le bon
numéro quand il s'est attaqué à notre boxeur. Raymond
BECKERT n'est resté au Stalag VB que jusqu'en 1943,
car il fut affecté, en transfert, au Stalag IV A (Haute-
Silésie) pour refus d'opter dans les rangs de la grande
Allemagne. Nous l'avons déjà dit dans un précédent
numéro du « Lien », c'est avec joie que nous accueillons
parmi nous l'ami Raymond BECKERT et tous ses an¬
ciens amis de captivité seront certainement ravis de
connaître enfin son adresse.

Notre ami Raymond TRUFFY, « Champ-Clerc », Saint-
Germain-du-Pain (Saône-et-Loire), par une lettre du
23 janvier 1971 nous adresse son pouvoir et nous donne
de ses nouvelles. L'un allant avec l'autre, nous vous
communiquons le texte de sa lettre :

« Je vous adresse mon Pouvoir. Je l'ai mis à « Petit
Pou » pour plusieurs raisons :

« 1. Son prénom est Raymond comme moi et c'est
notre jour de fête à tous deux ;

« 2. Il est le seul Gefang a être venu me voir à
Champ-Clerc et j'ai été content ;

« 3. Il est du XIIe, l'arrondissement « terrible ».
« Je date ma lettre de Chalon-sur-Saône, je suis au

côté de ma femme actuellement en clinique pour une
sclérose cérébrale en observation.

« Je garde le moral mais quand c'est ma femme qui
est en cause, je suis moins costaud, malgré un cœur
qui bat la chamade depuis quinze ans.

« Passez mon souvenir aux potes de la chambre des
Comédiens de la Roulotte que j'avais l'honneur de
commander — ô si peu !

« Affectueux souvenir à tous et que l'Amicale fonce. »
Merci cher TRUFFY. Nous espérons que la santé de

Mme TRUFFY est maintenant satisfaisante et que l'an¬
cien directeur du foot-ball au Camp a repris toute sa
sérénité.

Notre ami André MOINOT, 170, Grande-Rue, Darn-
martin-en-Goële (S.-et-M.), est toujours intéressé de
recevoir « Le Lien » qui lui permet de rester en contact
avec les anciens camarades et notamment ceux du XB.
A toute l'équipe dévouée de l'Amicale il adresse sa bonne
amitié.

Notre écho concernant notre ami Charles WENGER,
Receveur des P.T.T. à Barr (Bas-Rhin), paru dans « Le
Lien » de mars 1971, nous a valu une lettre de l'intéressé
nous donnant de plus amples détails sur sa santé
actuelle. De très nombreux camarades qui ont connu
Charles WENGER au Camp seront ainsi heureux d'avoir
de ses nouvelles :

« J'ai lu « Le Lien » et vu l'article me concernant.
Il arrive évidemment un peu tard après La Bresse, mais
au moins je serai excusé auprès de nombreux amis que
j'aurais voulu y retrouver.

« Mais, hélas ! un grave accident de voiture m'a
terriblement touché l'année dernière et je suis loin d'être
rétabli. Je vais encore quotidiennement aux soins pour
sauver ma colonne vertébrale. Cela va faire un an et ma
patience était à rude épreuve, surtout que juste avant
l'accident j'avais subi trois opérations aux yeux m'arrê-
tant huit mois.

« Mais j'espère malgré tout être prêt pour un prochain
congrès à' La Bresse.

« Dans cette joie, je vous salue tous et vous dis bon
courage dans votre travail. Amitiés. »

Que notre ami Charles se rassure, son message avait
été lu à La Bresse et ainsi tous les amis avaient été
prévenus de son abstention forcée. Quant à sa parution
dans « Le Lien » elle s'est faite avec beaucoup de retard
comme tant d'autres messages, hélas ! Mais le principal
c'est qu'il paraisse ! Nous souhaitons tous à l'ami Charles
une guérison rapide avec l'espoir de le rencontrer bientôt.

Notre ami César SENEPART, 34, rue Paul-Bert, Auby
(Nord), a beaucoup regretté de n'avoir pu participer à
l'Assemblée Générale. 11 est toujours très intéressé de
recevoir le journal et (le rester en contact avec tous ses
anciens camarades de Balingen, à qui il adresse son très
cordial souvenir. Remerciements également au Comité
Directeur pour son dévouement.

Notre ami VIOUDY, 2, rue Sairit-Hugues, Grenoble
(Isère), présente à tous ses meilleurs souhaits ainsi qu'à
l'Amicale qui, grâce au dévouement de tous, continuera
de fonctionner encore longtemps. Toutes ses amitiés à
ses anciens camarades de l'Alu de Reinfelden.

Notre ami Emile RICHARD, Notaire, Epieds-en-Beauce
(Loiret), se rappelle au souvenir des amis du VB et leur
transmet ses meilleurs souhaits de santé pour eux et
leur famille, en particulier à nos dévoués dirigeants.

Notre Ch'timi donne de ses nouvelles. Elles paraissent
tardivement, bien sûr, comme beaucoup d'autres, mais
tous les copains de notre ami Alex HERBIN seront heu¬
reux de le savoir en bonne santé. Notre dernière ren¬
contre date du Congrès de Metz, avec l'ami Jean. Espé¬
rons que nous aurons la joie de nous réunir tous autour

Notre ami P. HEUZEY, S, rue du Gaz, Lisieux (Cal¬
vados), adresse ses cordiales amitiés à tous.

Notre ami F. MASSINET, 119, rue de Briez, Woippy
(Moselle), envoie à tous ses sentiments amicaux.

Notre ami Monseigneur Robert PETIT, à la suite de
certains ennuis de santé, a sollicité d'être relevé de ses
fonctions de Vicaire épiscopal, pour la Chancellerie, la
Direction des Communautés religieuses et le Promotorat.

Notre grand ami est fixé désormais à Viroflay, 7, rue
Corneille, 9 Parc Gaillon (Tél. 926-62-22), paroisse où il
a passé son adolescence.

A notre ami Robert PETIT, prêtre, nous adressons nos
vœux sincères de guérison avec l'espoir de le rencontrer
bientôt parmi nous.

Notre ami André POUPLIER, 16, rue Gambetta,
Montcy-Notre-Dame (Ardennes), nous écrit :

« ...Je lis dans « Le Lien », retraite des anciens P.G.,
je crois plutôt que c'est l'aumône aux P.G.

« L'an dernier, je me suis présenté à la perception de
la ville voisine pour toucher mes 35 F, avec lesquels je
pensais acheter une salopette. Entré dans le magasin, la
salopette coûtait 42 F !

« Bien amicalement à tous. »

Notre ami André COCHET, 24 bis, rue Jean-Corringer,
Vigneux-sur-Seine, envoie un amical bonjour et son bon
souvenir aux anciens du VB et de Klosterkasern. Nous
le remercions pour son don à notre Caisse de Secours.

Notre ami Jules BERTHET, 5, rue Buffon, Paris 5e,
adresse son amical bonjour à tous les anciens du VB.

Notre ami Marcel LE GOUEFF, 27, rue de Bel-Air à
Vannes (Morbihan) : Amical souvenir aux anciens du
YB et particulièrement aux anciens de Zimmern.

Notre ami Albert BARO, 6, avenue Colbert, 'Toulon
(Var), avec ses meilleurs vœux de santé pour tous et ses
remerciements à l'Amicale.

Notre ami Lucien BOUCHER, 17, rue J.-J.-Rousseau à
Epernay (Marne), envoie ses amitiés et son bon souvenir
à tous.

Notre ami Remo CAPPELLETTI, 4, rue Michel-Cauty,
Senonches (E.-L.), avec ses meilleurs vœux pour la
nouvelle année 1971 et ses souhaits surtout d'une par¬
faite santé à tous. Bien amicalement.

Notre ami François ANGENOT, Délégué Section Nor¬
mandie de F.N.A.P.G. Belges de France, 37, rue Isidore-
Maillé, Saint-Aubin-les-Elbœuf (Seine-Maritime). Meil¬
leurs vœux et bonne continuation pour l'Amicale.

Notre ami TERRAUBELLA, 38, rue des Céverir
Paris (15e), souhaite bonne santé à tous et leur ^toutes ses amitiés.

d'une bonne table. L'ami Alex adresse toutes ses amitiés
et son bon souvenir aux anciens du Waldho et du Camp
de Villigen.

Notre ami Henri VIRET, Saint-Maurice-sur-Eygues
(Drôme), adresse ses souhaits de bonne santé aux
anciens du VB, en particulier aux dévoués dirigeants,

Notre ami André DAUSSIN, 26, rue Louis-Carlie»
Cateau (Nord) : Amical bonjour à tous les anciens'
kommando de Sigmaringen-Steidle.

aux anciens du Kommando de Monchweiler, ji ROSE,
le-t-il, n'aet PERRON ainsi qu'à ALADENISE qui, pense-t-il, n'a

pas oublié son passage dans ce kommando. Amitiés et
bon souvenir à ROSE, PERRON el ALADENISE.

Notre ami André BANTAS, 21, rue du Vau-
Etables-sur-Mer (C.-N.), souhaite longue vie à l'Ami1
et à tous les camarades adresse son fidèle souvent

Notre ami Paul LECACHEUX, 35, rue Louis-B»
Le Havre-Bléville (Seine-Maritime), envoie ses meilS
vœux de santé à tous, les amis et en particulier ,
anciens de Rottweil. Chaleureux encouragements à
dynamique Bureau pour ses réalisations

Notre ami Jean PROT, Saint-Georges-de-Poisieux,
Saint-Amand-Montrond (Cher), n'a pu venir à notre
Assemblée Générale ni au banquet qui suivait. Il le
regrette fort car il aurait .été heureux d'y rencontrer
les amis. Mais s'il n'a pu se déplacer, il ne les oublie
pas pour autant et il leur adresse à tous son plus cordial
souvenir. Nous espérons qu'un jeudi la tribu PROT nous
fera la surprise d'une visite. Amitiés des anciens à nos
deux campagnards.

Notre ami André' MUNIER, Pouxeux (Vosges) • i
ses meilleurs vœux pour 1971 à tous les amis et en àtieulier aux VB du Waldho, ainsi qu'aux membres
Bureau qui se dévouent sans compter et à tous ceux
étaient au XXVe Anniversaire à La Bresse : l'abbé Pft!
VAUTHIER, etc..., que j'ai été content de retrouver
cours de ces bonnes journées passées ensemble 1*
trop courtes, hélas ! Bien cordialement.

Notre ami Armand LAMBERT, Etreillers (Aisne),
adresse au Comité Directeur du « Lien » ses meilleurs
souhaits de santé et son amical souvenir. 11 serait heu¬
reux d'avoir l'adresse du camarade Jean LEGROS (an¬
cien des suspects du VB) n'ayant plus de ses nouvelles
depuis de nombreuses années.

Notre ami Georges DEGREVE, 37, rue de la Piai
Lille (Nord) : Est entré dans sa 71e année et souh
pour tous bonne année 1971 et bonne santé. Nous
adressons tous nos meilleurs vœux de longue et pajSjjretraite.

Notre ami DESTOUCHES, 111, rue Talma, Vitry (Val-
de-Marne), envoie son bon souvenir aux anciens du
Waldho.

Notre ami Raphaël CARDON, 3, avenue Porte-de-Mont-
rcuge, Paris-14e, souhaite ardemment de voir l'accrois¬
sement du nombre d'adhérents de notre Amicale et que
dure son action bienfaitrice pour sa diffusion à travers
tout le pays, grâce au dévouement de nos camarades
qui ont eii eux la « semence amicaliste ». Il souhaite
aussi tout spécialement qu'ils n'oublient jamais ce que
nous avons enduré pendant des années et qu'ils se fas¬
sent les messagers de la Paix universelle. Amitiés à tous.

Notre ami André MOINOT, 170, Grande-Rue, Daim».
tin-en-Goêle (S.-et-M.), avec ses sentiments les meilln»
Félicitations pour le placement des bons de soutien

Notre ami Roger BOTHOREL, 33, allée, des Peupfe
avec ses meilleurs vœux amicaux à tous et en partie»
à ceux de Sandbostel et de Nienburg.

Notre ami Louis PARCZANSKI, 27, rue de la Foli
Méricourt, Paris (11e). Bonjour à tous les camaÎM
ainsi que ses meilleurs vœux de santé. Salue les mebres du Bureau pour leur dévouement. Un ancien duîj

Notre ami René LECLERC, 9, rue F".-Vaillant-Coati
rier, Nevers (Nièvre), avec ses bons vœux de prosnéi
à l'Amicale et de santé et de satisfaction à tous '
camarades.

Notre ami Maurice MANGEART, 13, rue de l'Hôtel-de-
Ville, Jœuf (M.-et-M.), nous écrit :

« ...Je relève dans la lettre de Roger BROCARD
(« Lien » de janvier) que ce dernier adresse ses vœux
à plusieurs de ses camarades de Roltennrunster et, notam¬
ment, à CORRADINI. Je suppose qu'il s'agit de Raymond
CORRADINI, originaire de Jœuf. Or ce dernier a été tué,
il y a quelques années dans un accident de voitures ;
sa veuve et ses enfants habitent actuellement, 96, vue
Foch, à Hayange (Moselle).

« Je vous communique ce renseignement dans le cas
on vous voudriez en informer Roger BROCARD.

« Amicales pensées à tous. »

Notre ami Robert GRUNENWALD, 4, rue Alexandn
Dumas, Paris : Amicale poignée de main à tous
ses meilleurs vœux. Merci pour notre Caisse de Seco® wnal

Présid

Memb

Notre ami Charles HERVIEUX, 23, avenue du 8-llt
1945, Fresnes, avec ses meilleurs vœux de santé pot
tous les anciens P.G. Merci pour notre Caisse de Secour

Notre ami Georges LEFEVRE, Bonneuil-les-Ea
(Oise), avec son meilleur souvenir.

Notre ami Raymond GRILLON, 9, rue Alfred-Déjeat
Arcachon (Gironde). Avec ses meilleurs souhaits
bonne santé pour tous.

Notre ami Léon BERTON, 112, rue République, Cai
dry (Nord) : Meilleurs vœux à tous et particulière!»
aux anciens P.G. de la Compagnie Leutkirch et «r
dorf.

Notre ami Yves LE BONNIEG, 6, avenue Vatier, Cachan
(Val-de-Marne), adresse aux responsables du « Lien »
et à l'Amicale tout entière ses meilleurs souhaits de
bonheur et une solide santé à tous.

Notre ami Bertie GUERY, 18, rue Pasteur, N'a»t
(M.-et-M.). Bonne année 1971 et bons vœux pour ni
Amicale et ses dirigeants et pour les vieux copains]
Chiron Barraque et de Tuttiingen.

Notre ami René de SAINT-JEAN, 47, rue Thiers, Saint-
Amand-les-Eaux (Nord), envoie ses amicales pensées à
tous et particulièrement aux anciens de la Roulotte.

Notre Vendéen, malgré une jambe cassée, est toujours
là. Notre ami Marcel HAHAN, 23, rue Godet-Godard,
Luçon (Vendée), envoie ses meilleurs souhaits à tous et
à chacun en particulier. Il nous dit :

« Lorsqu'un groupe va bien, pourquoi changer?...
Je suis toujours avec vous mes chers camarades et rap¬
pelez-vous qu'un Vendéen n'oublie pas. Bonne santé à
tous et mon amitié.

« P. S. : Parlez-moi de la matinée dansante avec ma
patte cassée ! Mais pour le casse-croûte, alors, là, je
voudrais bien être avec vous. »

Bon rétablissement à l'ami HAHAN. Le Ventre-à-
Choux, c'est du solide !

Notre ami Marcel LEVASSEUR, 5, rue Monte-Cri*
Paris (20e), à tous les anciens du V.B. et du Wehrkis
13 d'Ulm, avec ses meilleurs vœux.

Notre ami André LACHENAL, Domaine Saint-F:r
çois-d'Assise, Huppes 5, La Ceîle-Saint-Cïoud,' transi
ses amitiés à tous, ainsi que ses bons vœux, sans ouïs
ses anciens collègues du .Waldho. Merci pour rit
Caisse de Secours.

Notre ami l'Abbé Gabriel BUIS, Curé de Villeneutt
Loube-t (A.-M.). Bon souvenir à tous les anciens i
Balingen. Les anciens de Balingen se rappellent au te
souvenir de leur ancien aumônier. Merci pour nota
Caisse de Secours.

Notre ami GELORMINI, de Prunelli (Corse), constate
que les anciens P.G. français ne sont plus du tout con¬
sidérés. Les P.G. belges et allemands bénéficient d'une
retraite décente, alors que celle des A.C. de 40-45 n'est
même pas égale à la retraite des anciens de 14-18. Pour¬
quoi cette inégalité ? Il envisage, pour protester, de
renvoyer sa carte d'Ancien Combattant sous pli recom¬
mandé au Ministre des Anciens Combattants. Il adresse
une cordiale poignée de main aux membres du Bureau
et un bonjour à tous les adhérents.

Notre ami André VANDRIESSCHE, 3, rue Voilait
Mons-en-Barœul (Nord). Amicale pensée à tous et i
amical souvenir aux anciens de l'équipe de football il
Stalag VB. Merci pour notre Caisse de Secours.

Notre ami Marcel LECOMTE, Lycée de Patente,
sançon (Doubs), avec ses vœux les'meilleurs pour l'a
née en cours. Bon souvenir à tous.

Notre ami Fernand LEFORT, Ermitage de l'Hi(.
drome, Eysines (Gironde), souhaite une bonne année i
tous les copains et surtout à ceux -de Schramberg.

Notre ami Henri CHAPON, 9, rue des Iris, l'Hay-Ies-
Roses (Val-de-Marne), envoie à tous les membres du
Bureau ses souhaits de santé et que l'Amicale continue
à prospérer et maintienne haut le flambeau de l'amitié.
Mes meilleurs souhaits aux anciens de Schramberg.

Notre ami Lucien CHEVALIER, 45, rue Massue, Vt
cennes, envoie tous ses bons vœux à tous ceux des1
et X A.B.C. Embrasse tous les amis de Schramberg
souhaite une bonne santé à tous, HADJADJ et la cou-
pagnie-. Amicalement à tons.

Notre ami Célestin FOULON, 47, rue du Moulin
Nouzonville (Ardennes) : Bonne année et bons souvt
nirs aux anciens du 'V.B. Notre ami Roger BEAUV.tË
anciens du 174° R.M.I.F., iui adresse ses amitiés.

Notre ami A. FOUCHER, 19, ailée de Belleville,1
Raincy, envoie son bon souvenir à tous.

Notre ami Hubert DINE, Midrevaux, NeufcliàG
(Vosges), envoie ses sincères amitiés à tous. Sa sa®
se maintient après une opération en 1970, mais est »
jours en traitement pour sa corronarite et cela jusqu'à
bout ! Amicalement à tous.

(A suivre.)
■nu

Nous rappelons à nos lecteurs que par suite
vacances il n'y aura qu'un seuil Lien pour Juillf!'
Août ainsi qu'il est d'usage chaque année.
■ ■■■■■■■■■■•■■••••••■•••••••■■■■am.
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LE LIEN

[omposition du Conseil d'administration
de l'amicale

pour l'année 1971

! présidents d'Honneur : Jules FRANZ1 André BURNEL.

| Rident : Joseph LANGEVIN.
Vice-Présidents : René GAU — Roger HADJADJ

Henri STORCK — Lucien VIALARD.

i Secrétaire Général : Maurice ROSE.
'Secrétaires Généraux adjoints : Lucien PLANQUE

Jean DELMAS — Rogier LAVIER.
Trésorier : Emile GËHIN.
Trésoriers-Adjoints : Julien DUEZ

Michel BROT.

Journal : Henri PERRON — René LENHARDT.
Propagande : Pierre PONROY — Maurice LA-

CLAVERIE.

Fêtes : Roger BEAUVAIS — Contant YVONNET.
! Délégué général pour la Belgique : Armand ISTA.

COMPOSITION DES COMMISSIONS

agande :

Président : LAVIER.
Membres : PONROY — STORCK — VIDON —

CROUTA — DELMAS — GAUTHIER,
tournai :

Président : PERRON.
Membres : VIALARD — LENHARDT — STORCK

LE CANU — ROSE — SAINT-OMER.
[fêtes :

Président : BEAUVAIS.

Membres : YVONET — PONROY - REIN -
SAINT-OMER.

1dations sociales :

Président : PLANQUE.
| Membres : HADJADJ — BROT — RYSTO —

PONROY — BRANDT.

Relations avec la Province : STORCK.

Porte-drapeaux : DARCHIS — CHRAPATY —
ROTH.

A mon Ami DESSEIGNE

, C'est par un beau jour de printemps, face à la mer
«ondée du soleil du Midi, que j'ai appris ton dé-
lart.

I je me suis retrouvé au Waldho dans la neige
pistante des longs hivers allemands. Le temps est
Né, les lieux ont changé et pourtant c'était hier
|tc'était ici, car l'amitié brave le temps: et la distance.
Parmi nous, tu as .été un des meilleurs. Tu as été
«père tranquille» débordant d'activité. Riant ra-

jment, .souriant toujours. Tout en apportant à nos
Pnarades les soins qu'ils étaient venus chercher au
Paldho, tu leur dispensais l'oubli et le rêve au sein

" 'a troupe théâtrale diont tu étais l'âme.
I Dispensant tour à tiour le rire et les pleurs, l'an-
loisse et l'enchantement, en amateur de grand talent,
ni as, avec tous les camarades de la troupe, apporté
fnos malades, à ceux cles Kommandos, une détente,
P®agère certes, mais qui leur a redonné le courage! ''espoir.
I Çe « Bichon » au « Prisonnier », de la Revue à
[Liberté Provisoire » et tant d'autres, tu as apporté

• Meilleur de toi-même, .avec anxiété souvent, avec
■ sourire toujours.

I Du avais l'estime de tous et l'amitié de beaucoup,
" l'amitié n'esti-elle pas la conclusion d'une estime
Me.

I La vie .nous a séparés, l'amitié est demeurée. Au-
Mdhui tu nous as quitttés et pourtant tu n'es pas
[m> tu es toujours là parmi nous, au sein chaudP notre amitié, de cette .amitié qui fait que tout de
pne la vj,e vaiiie d'être vécue.

M. NADLER.

lmicale de schramberg

L'AMICALE EN DEUIL

1 avec une peine immense que nous apprenons
de notre ami Marcel LAURENT, décédé

de 59 anS) à la suite d'une douloureuse ma-""

le 28 avril 1971.
* notre chère Madame LAURENT, à sa belle-

ses petits-enfants, l'Amicale de Schramberg
nte ses sincères condoléances.

,. s obsèques ont eu lieu, dans la plus stricte
dé, le lundi 3 Mai.

R. HADJADJ.

Journée Nationale VB-XABC
à Doué-la-Fontaine (Maine-et-Loire)

le 19 Septembre 1971

Nous rappelons à it/ous nos Amis que noire Journée
Nationale aura encore lieu, cette année, en Anjou.
Notre ami STORCK |et la section Anjou de l'Ami¬
cale VB-X ABC organisent cet'te Journée qui est
appelée à obtenir un très grand succès d'affluence.
Le 19 Septembre 1971 tous les VB et X ABC de
l'Ouest seront au rendez-vous de Doué-la-Font a'ne
Voici un aperçu du programme :

SAMEDI 18 SEPTEMBRE :

A partir de 14 heures, réception des congressi/s^es
à Angers.
A 20 heures : Dîner à ,Angers. Prix : 15 francs.

DIMANCHE 19 SEPTEMBRE

A 8 heures : Départ en cars de la gare d'Angers
pour Doué-la-Fontaine.
A 9 heures : Réception des congress's ' et par M,

le Maire de Doué-la-Fontaine, Visite des Roseraies
des Arènes gallo-romaines, du Zoo (un des plus
importants d'Europe). Visite d'une cave.
Avant le déjeuner, réception et vin d'honneur.
13 heures : Banquet de l'Amitié. (Prix : 25 fr.).
Dans l'après-midi, visilje d'une imposante cate à

Puy-Notre-Dame où notre ami Pierre MQNNIER,
du X B, nous fera l'honneur de sa cité administrée
par son fils.
Dans la soirée, retour à Angers. Liberté d'action

pour le dîner. Il sera toujours possible d'organiser
un dîner en commun : 15 francs.
A 21 heures : Rassemblement à la Brasserie de

la Gare pour le café et les adieux des amis qui,
reprendront la route le soir même ou au petit
matin.
Pour ceux qui pourront rester le lundi 20 Sep¬

tembre, tournée « surprise » à un prix raisonnable.
Pour la réservation des chambres du samedi, et

du dimanche s'il y a lieu, prière de s'inscrire au
plus tard le 30 Juin.
Pour le transport ien car d'Angers à Doué-la-

Fontaine, il faut compter au maximum 10 francs
par personne.
Amis des VB et X ABC, Doué-la-Fontaine, la

cité des roses avec son calme reposant et sa dou¬
ceur angevine, vous attend.
Les inscriptions doivent être adressées à notre

vice-président national M. Henri STORCK, 123, Ave¬
nue du général Patton, 49 — Angers.

CARNET NOIR

Les anciens du Kommando Steidle de Laiz-Sig-
maringen apprendront avec peine le décès de leur
ami Joseph FERRÉ, de Saint-Estèphe (Gironde),
après une longlue et pénible maladie.
Tous ceux qui ont connu Joseph FERRÉ se sou¬

viendront sans doute de son bon sourire et de son

franc-parler allié die loyauté et de gentillesse.
Alfred ROSSIGNOL, Victor DOREAU, tous deux

d'Argentré-du-Plessis et moi-même avons accompa¬
gné ce bravie à sa dernière demeure le vendredi
16 Avril 1971 ut tous les trois étions très émus.

Au nom du Kommando Steidle, je renouvelle à
la famille toutes nos sincères condoléances et la prie
de croire à toute la peine que nous avons partagée
avec elle en ce jour pénible.

Jacques ALLAIN,
47, rue d'Albufera
Vernon (Eure).
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S. A. TRANSPORTS

Roger MONNIER
7, Place de la Gare

CHARLEVILLE - MËZIÈRES

Téléph. 32-52-62 -\ Télex 84-019

Groupages Accélérés sur la Métropole
Services Réguliers sur la Belgique

La Rhénanie iet le Palatinat

IMPORT - EXPORT
AGENCE EN DOUANE — Tél. 32-43-00

Succursale à LYON, en Gare Villeurbanne
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KOMMANDO 605
Un soleil resplendissant léqait au rendez-vous pour

accueillir les fidèles |de l'Amitié et du souvenir le
9 Mai dernier à Paris aux « Buttes-Chaumont » où,
de 10 h. 30 à 13 h. 15, les arrivées se succédèrent
dans une ambiance fraternelle et amicale. Pourtant
une ombre à cette grande journée : l'abstention de
dernière heure de GROS et Madame, retenus à Bor¬
deaux par la maladie d'un proche parent ; tous, nous
vous avons regrettés chers amis bordelais.

13 h. 30. — Après un apéritif sous les arbres om¬
bragés, dont certains ont failli garder quelques sou¬
venirs, on passe à table de isuitie, car les Nantais re¬
partent à 17 heures. Menu bon, mais de l'avis una¬
nime; pas très copieux.

Au fromage, l'ami LAVIER qui, pendant ce repas
prit la parole pour remercier les ,amis, Dames et De¬
moiselles présents, présenta ensuite l'un des plus dy¬
namiques Vice-Président de i'Amicale VB-X ABC, l'ami
HADJADJ qui, accompagné |de sa mère, nous fit l'a¬
mitié de parQciper à ootre banquet. Il est vrai aussi
que « Le Lien » lavait délégué l'ami LE CANU et
Madame ; de ce côté, (nous sommes sûrs, il l'a pro¬
mis, d'avoir un article idolnt il a le secret, Devant
cette sympathique délégation, LAVIER formule un
vœu qui lui est cher : c'est que la table du Kommando
605 au repas des assemblées générales, soit plus
garnie, car lui seul c'est peu... trop peu.

Pourtant dette année qui apporta beaucoup de peine
à notre groupement, car jnous pensions aux familles,
éprouvées par la perte (d'un être cher et particuliè¬
rement à nos amis VALEAU et Roger CUGUEN,
nous procura aussi une grande joie : .après 26 ans,
l'on revit Paul NOTAIRE, accompagné de Madame.
Toujours le même... le petit Paul... bientôt la retraite,
veinard ! Mterci Paul de n'avoir pas cette année
manqué notre rendez-vouis.

Puis votre Secrétaire (donna lecture des lettres de
ceux qui, répondant aux circulaires, avaient eu la
gentillesse de (l'excuser : BESSON — CALMES —

CORTOT — DUBOIS — GROS — MESSELIER —

HANTZ — VALERY — VISSAC.
COUTRAT, lui, Inous donna des nouvelles de

SOMBSTHAY — (MOUGEL — PARIS. Et OLLIVIER
de PADIOLEAU — LEDUC — MAURAS.

Le Président de séance donna ensuite la parole à
HADJADJ qui, len termes bien sympathiques, ssuhaita
longue (vie au 605 et nous donna rendez-vous à la
réunion qu'il 'fera à Epernay (Voir le Lien à venir).
On a promis d'être à (ses côtés.

Personne ne demandant la parole, LAVIER annonça
qu'après 7 ans (de service, fatigué, il serait heureux
de passer la responsabilité d'une telle réunion à un
autre. Aussi, ehers amis, me soyez pas surpris si les
prochaines circulaires sont signées JONSSON ou NO¬
TAIRE. Merci à eux. LAVIER pour sa part resteia
en liaison entre le 605 et l'Amicale.

Ensuite les aiguilles tournant trop vite, on parla
du Rendez-vous de 1972,. Une ville, une date de
principe : ANGERS i— deuxième dimanche après
Pâques —, ceci afin (de ne !pas gêner les réunions fa¬
miliales de Mai, ce qui permettra, nous l'espérons, à
beaucoup d'absents de cette année, d'être avec nous.

Une (suggestion 'à retenir de l'ami FAIVRE, qui
serait heureux de se revoir à Paris tout simplement,
un samedi. On dîne ensemble, spectacle, iet le diman¬
che ion ise retrouve pour le repas de midi, dans un
restaurant impromptu. Bonne idée, ami Jean, à la¬
quelle nous souscrivons de suite.

Après le café, promenade ien groupe dans ce beau
Parc ides Butties-Chaumont, descente, escalade, bien
supportées par tous, quelques histoires à l'ombre d'an
bel arbre de MARTEL... des ennuis cfos ;on pense
à ;nos jamis les bêties ,au 605)... et dislocation vers
18 h. 15 à regret, avec l'espoir |de se revoir à Angers.
Bonne route.
Etaient présents (au Banquet : MM. HADJADJ et

sa mère 1— LE CANU (et Madame, représentant l'Ami¬
cale ;— jLEPELTIER et Madame — NOTAIRE et)
Madame — -JONSSON et Madame — MARTIN (511)
et Madame — MARTEL iet Madame — FAIVRE et
Madame — OLLIVIER, Madame et Mademoiselle —

COUQUE — COUDRAT — LAVIER, Madame, Mes¬
demoiselles et Tante.

LE SECRETAIRE.

P.-S. — A l'étude, un voyage en groupe (car) à
Nieumunster.

DÉPÔT MEUBLES : RYSTO
7 ter, Avenue de St-Mandé — PARIS (12*)

TéL : 343-45-07
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DEPOT MEUBLES RYSTO
7 ter, Avenue de Saint-Mandé

PARIS (12") — Métro : NATION
Téléphone : 343-45-07

■♦■■♦-if" tuf—♦—♦■

Renseignements gratuits à tout membre
de l'Amicale VB - X A.B.C.
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Ce que vous devez savoir (ortiriEZ ! (Erilïmcrs !
Jusqu'à ce jour, nos camarades hospitalisés en

Sana ou en établissements hospitaliers au titre de
l'A.M.G. (assistance médicale gratuite) se voyaient
dépouillés par certains percepteurs, dignes spécimens
de la technocratie, des 10 °/o de leur pension ; qui
théoriquement devraient leur être laissés, en leur
accordant à titre gracieux ! les 25 francs mensuels
accordés par la loi aux assistés.
Or, par Décret 71 du 4 Janvier 1971 (J. 0. du

5) nos camarades hospitalisés recevront au titre de
l'aide sociale 50 francs mensuels.

Exemption des taxes et impôts
IMPOT SUR LE REVENU. — Ne pas déclarer
1°) le montant de la pension d'invalidité militaire,

quel qu'en soit le taux ;

2°) la retraite du combattant ;

3°) le traitement des décorations : médaille mi¬
litaire, légion d'honneur ;

4°) le montant des retraites mutualistes des an¬
ciens combattants.

*
* *.

IMPOT FONCIER. — Les camarades bénéficiai¬
res du F.N.S. (Fond National de Solidarité) ont dro't
au dégrèvement d'office de l'impôt foncier.
Pour être bénéficiaire du F.N.S. il suffit que

toutes les ressources d'un ménage n'excèdent pas
un revenu de 7125 francs et pour une personne
seule 4750 francs. Le montant du F.N.S. est porté
depuis le 1er janvier 1971 à 1500 francs par an.
Les Anciens Combattants titulaires de la carte

du combattant et titulaires du F.N.S., touchent la
retraite à l'indice 33, c'est-à-dire 340 fr. par an
au lieu de 35 francs.

L'appartement ou la propriété occupé par ce der¬
nier, quelle qu'en soit la valeur, ne rentre pas dans
le irieVenU à condition qu'il l'occupe lui-même.
En cas du décès du bénéficiaire, les héritiers con¬

servent sur la liquidation des biens du défunt l'équi¬
valent de la somme de quatre millions d'anciens
francs, l'excédent revenant à l'Etat qui a servi la
rente supplémentaire (F.N.S.).

Conseils aux camarades candidats
à une pension d'invalidité

Avant de formuler une demande de ce genre,
les camarades ont intérêt à s'adresser à leur a so-

ciation qui est à même de leur donner les rensei¬
gnements utiles et même indispensables.
A défaut de certificat médical allemand, il faut

qu'à leur visite de démobilisation, un docteur ait
mentionné un avis si minime soit-il et que ce ca¬
marade puisse fournir des certificats médicaux cer¬
tifiant qu'il est soigné régulièrement depuis sa li¬
bération pour la maladie invoquée et à l'appui, la
production de deux attestations de camarades du
même stalag certifiant sur l'honneur que ce ca¬
marade était soigné au stalag pour la maladie in¬
voquée.

Henri STORCK.

Stalag X A.B.C.

A découper en suivant Ce pointillé

BULLETIN D'ADHÉSION
Je soussigné, déclare vouloir adhérer à l'AMICALE

NATIONALE DES ANCIENS PRISONNIERS DE
GUERRE DES STALAGS VB-XABC après avoir
pris connaissance des statuts.
Nom :

Prénoms :

Adresse :

Date de naissance :

Immatriculé au Stalag sous le N°
Kommando

Fait à , le

Signature,

Ecrivez en caractères d'imprimerie et retournez
sous enveloppe ce bulletin à l'AMIGALE NATIO¬
NALE VB - X ABC, 68, rue de la Chaussée d'Antin,
Paris (9e). N'oubliez pas de nous adresser le mon¬
tant de votre adhésion, dont le minimum est fixé
à 8 Fr. par mandat ou versement à notre Compte
Chèque Postal Paris 4841-48.

Rien ne doit plus nous arrêter !
Les encouragements que vous nous adressez à la

suite de nos articles !

Les réactions au cours de réunions que nous tenons
un peu partout en province !
Les lettres que vous nous adressez dans lesquelles

nous sentons votre approbation, votre colère, votre
volonté !

Les « réponses de vos parlementaires » que vous
nous communiquez 1
Tout cela démontre que, cette fois, les anciens

P. G. sont décidés à se faire entendre et à défendre
leurs camarades dans la misère, la vraie misère,
ceux qui souffrent moralement et physiquement des
suites de leur maladie, de l'aggravation des maux
qu'ils traînent depuis de nombreuses années, de
leur mise à la retraite anticipée, de leur licencie¬
ment, etc.

Malgré leur peu d'audience, la masse des Fran¬
çais ne peut comprendre que nous ayions encore
de tels problèmes, personne ne peut croire que nous
ne faisons pas de démagogie... que nous ne récla¬
mons pas en vain...
Nous voulons seulement des «réparations», mal¬

gré que 25 ans nous séparent de notre retour,
malgré les 31 ans qui nous séparent des premiers
jours de la captivité, parce que rien n'a été fait
pour atténuer les conséquences de cette captivité,
parce que maintenant nous atteignons : 55, 60 et
65 ans et plus !

Nous sommes bafoués t Le Premier Ministre nous

renvoie à notre Ministre de tutelle ! Ce dernier
consacre son premier trimestre de l'année aux tâ¬
ches administratives et Veut bien examiner certains
problèmes à partir du deuxième trimestre ! Pen¬
dant ce temps des hommes qui ont donné 5 ans
de leur vie à leur pays meurent... meurent..., se
débattent dans des situations dramatiques ! Alors
NON, NON, ASSEZ !...

Continuez, mes Camarades, à harceler vos parle¬
mentaires sans distinction... vos députés... vos sé¬
nateurs ! J'ose espérer que vous leur avez posé
des questions bien « embarrassantes » au cours des
«Municipales», car certains briguaient les mairies!
Ne reculez pas ! Vous avez des arguments de va¬
leur, les letfrs ne tiennent pas ! Profitez-en ! N'ou¬
bliez pas que vous êtes une monnaie électorale de
valeur... Servez-vous- en, sans arrière-pensée.., Si
vous ne le faites pas pour votre cas personnel,
faites-le pour l'ensemble, pour nos camarades qui
ne peuvent plus se défendre ! Notre lutte est une
question sociale, donc « NOTRE », il y a 25 ans
que nous faisons du social dans nos Amicales, nous
savons ce que cela représente, ce qu'est la misère
parmi les anciens captifs.
Alors... continuez ! continuons ! Nous comptons

sur Vous comme vous pouvez compter sur nous.

L'assemblée générale de l'U.N.A.C. démontrera no¬
tre Volonté d'aboutir et de nous faire entendre. Il
le faut plus que jamais et nous n'y faillirons pas...
Sans quoi tout est perdu, demain il sera trop tard.
Les anciens P. G. ne méritent pas cela... ils ont su
faire faOe à l'ennemi dans des conditions difficiles,
ils sauront faire face à l'adversaire !

Marcel SIMONNEAU.

(A découper en suivant le pointillé)

! BON DE SOUSCRIPTION !
■
+ pour un exemplaire ♦

I
\ du livre « PLEIN SUD » '
I de Marc POTALIER
♦ ♦

♦ NOM (en capitales) ♦
I Prénom J
| Adresse (très lisible) |
♦ ♦

I I
♦ ♦

| Bon à retourner au Bureau de l'Amicale |
j VB-XABC, 68, rue de la Chaussée d'Antin, j
« accompagné de la somme de 17 Fr. (franco +
I de port). GCP Paris 4841-48.
I

ATTESTATIONS

Notre ami Eugène OLIVIER, Stalag X B, ];
mando Brémen-Garges, Usine d'aviation, rech,,
attestation des camarades qui furent témoins J,
évasion en juin 1942 avec ROMAIN Raymond
«le furet». Ecrire à E. OLIVIER, 118, rue (|e |
gny — Paris (20°).
Nous espérons que nombreux sont ceux quj

souviennent de l'ami OLIVIER, le boxeur du j

Demandes d'emploi

Fille d'ancien X B, 18 ans, fin d'études comuf
ciales, cherche place sténo-dactylo pour le
d'août.

Ecrire à jM. BROT, 50 bis, rue Violet, Paris (1J

tllll||

RETENEZ BIEN CECI :

LE PREMIER JEUDI

DU MOIS

DINER ENTRE AMIS

Les Anciens d'ULM/DANUBE

(ULM... à La LOUVIERE (Belgique)
Il faisait Un temps maussade à La Louvière

ce dimanche 25 Avril. Mais qu'elle fut chaleurœ
la réception de nos amis belges !
Comme chaque année, les Anciens d'Ulm se n

trouvèrent à Taminés chez leurs amis LEGRAIN
MARCHAND pour la traditionnelle soirée familii1?
et fraternelle.

Le dimanche matin, après la Messe et les ceï
monies officielles, un banquet très sympathique réc-
nissait de très nombreux camarades belges et
çais.

A la table d'Ulm : LEGRAIN et Mme, MAI-
CHAND et Mme, BELMANS, POUItBET J*
CLAUS Maurice. GILLES, ROSEAU c'e Lille, AI®
FILLON, ARNOULT et Mme, YVONET et M»
et VIALARD.

Nous renouvelons à tous nos amis belges no®
vive sympathie et notre cordiale et fidèle ami®

Lucien VIALARD.

DES NOUVELLES...

Notre fidèle ami G. DELAUNAY, le sympathie
Napo qu'un accident de santé avait obligé d'effe'
tuer un séjour assez prolongé en clinique, va nue®
Il adresse son amical souvenir à tous les camaradfc
Nous espérons le revoir bientôt à notre dîner m®'
suel.

□

Nos amis ARNOULT, en villégiature dans le S®'
Ouest nous adressent d'Axat (Aude) ce message
«Vous envoyons des Pyrénées une bouffée

frais et notre amical souvenir. Pensons spécial*
à BLANC et à Mme qui sont Venus ici. A bientôt''

♦♦♦

Naissance

Nos amis Michel LAMBERTI jet Mme sont heutfj
de vous annoncer la naissance de leur petit'.0

wPhilippe, chez leurs enfants M. et Mme
TRIAZ.

Nos félicitations aux parents et grands-p»rf
et longue vie au nouveau petit Philippe.

L. V.

Le Gérant : ROCHEREAlA
Imp. Jean ROMAIN, 79 — Chef-Boutonne-


